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Courchesne renforce son autorité
Les commissions scolaires auront des objectifs à atteindre

CLA1RANDRÉE CAUCHY

La ministre de l’Éducation, Michelle Courchesne, 
renforce son autorité sur les commissions sco­
laires en concluant avec elles des «conventions de par­

tenariat» qui établiront des objectifs, des cibles à at­
teindre et les moyens d’y parvenir. Québec pourrait

même, si le projet de loi déposé hier est adopté, impo­
ser des mesures aux commissions scolaires pour 
remplir la commande.

Les commissions scolaires devront quant à elles 
conclure des ententes similaires chaque année avec 
les directeurs d’école, appelées «ententes de gestion et 
de réussite éducative». Les ententes préciseront notam­

ment les ressources dont dispose chaque école et les 
moyens mis en œuvre pour atteindre les cibles.

lœ projet de loi créant ce nouveau mécanisme de 
reddition de comptes fait suite au Forum sur la gouver­
nance scolaire tenu en février dernier. La ministre se 
dote ainsi d'une emprise plus importante sur les com­
missions scolaires. «On veut qu'il y ait un fil conducteur

qui parte de l’Etat vers la commission scolaire et qui soit 
ensuite déployé jusqu 'aux croies», a expliqué la ministre 
Courchesne en rendant public hier son projet de loi.
■ Le nouveau processus découle en quelque sorte 
d'un constat d’impuissance du gouvernement quant à
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JACQUES NADEAU LE DEVOIR
La chef du Parti vert du Canada, 
Elizabeth May

Elizabeth May au Devoir

«Anybody but 
Harper !»

Les électeurs doivent 
d’abord penser à la planète, 

dit la chef du Parti vert
LOUIS-GILLES FRANCCEUR

Parce quelle estime que l’actuel gouvernement 
conservateur est une menace pour la planète et 
que l’enjeu climatique doit transcender les lignes par­

tisanes traditionnelles, Elizabeth May, la chef du Parti 
vert du Canada, se dit prête à engager un débat strate 
gique avec les trois partis d’opposition à Ottawa pour 
envisager des formes de collaboration électorales in­
édites afin de faire échec à toute réélection du parti de 

Stephen Harper.
Elle serait même prête à envi­

sager une stratégie, qui se discute 
entre certains groupes environ­
nementaux, qui consisterait à de­
mander dans toutes les régions 
aux gens conscients des enjeux 
environnementaux de mettre de 
côté à la prochaine élection leurs 
préférences partisanes pour ap­
puyer dans chaque comté le can­
didat le plus susceptible de battre 
le conservateur si ce dernier a la 
moindre chance de prendre le 
pouvoir.

A la question de savoir si elle 
se rallierait à une stratégie «Any­
body but Harper!» (N’importe qui 
sauf Harper), Elizabeth May ré­
pond, presque sans hésitation: 

«Oui, c’est une idée très intéressante!»
Et reconnaît-elle, ce serait encore plus intéressant 

si ce débat se faisait dans une logique «de participa­
tion civique» à la chose publique, comté par comté, 
pour faire entrer les forces environnementales locales 
de plain-pied dans l'inévitable «course» politique de la 
prochaine élection générale.

Certes, le Parti vert n’a aucun député aux Com­
munes, mais cette formation, en pleine croissance, est 
en fait un interlocuteur avec qui il faudra compter à plu­
sieurs endroits. Avec la deuxième place quelle a décro­
chée derrière le libéral Glen Pearson, dans London 
Centre-Nord en 2006, «on a fait la preuve qu’il est désor­
mais possible de faire Mire des Verts au Parlement», dit-elle.
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dans
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de Kyoto»

Encyclopédies en mutation
Le salut 
passe-t-il 
par Internet ? 1 * q» j ^ faM
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JOHN MACDOUC,AU. AGENCE FRANCE PRESSE
Une draperie affichant l’encyclopédie allemande Brockhaus, au Salon du livre de Francfort, en 2007. Quelques mois plus tard, la maison, née à 
Leipzig en 1808, annonçait la mise en ligne gratuite de 300 000 articles et disait ne plus pouvoir garantir la parution d’une nouvelle édition papier.

Larousse.ff vient de lancer un concurrent di­
rect à l’encyclopédie gratuite en ligne wikipe- 
dia.org. Ce monde se transforme radicale­
ment, et les plus faibles comme les moins au­
dacieux disparaissent déjà dans les poubelles 
des ordinateurs en réseau...

STÉPHANE BAILLARGEON

L
arousse contre-attaque. Après des années 
d’offensives dévastatrices du méga-buffet 
encyclopédique Wikipédia, la vieille et 
noble maison française vient de lancer sa 
propre riposte sous la forme d’une version 
en ligne de son encyclopédie traditionnelle, avec en 
prime une importante section dite contributive.

Le principe en est tout simple. Iarousse.fr met en 
ligne 150 000 articles rédigés et corrigés par des ex­
perts au fil des décennies, une masse agrémentée de 
10 000 photos, dessins et vidéos, multimédia oblige. Un 
espace parallèle, distinct du premier, permet aux usa­
gers de contribuer à leur tour à la production de 
connaissances et aux débats, un peu comme sur wiki- 
pedia.org. Et tant pis pour l’impression de soumission...

«C’est une réponse d’éditeur davantage qu’une soumis­
sion!, rétorque Line Karoubi, directrice adjointe des dic­
tionnaires et encyclopédies chez Larousse, interviewée 
hier par courriel. La preuve en est que notre modèle ne 
reprend pas le leur. L’engouement, le goût des internautes 
d’aujourd’hui pour la consultation d'informations sur In­
ternet et la profusion de celles-ci rendaient naturelle notre 
présence sur Internet. L’éditeur de contenus encyclopé­
diques par excellence, c’est Larousse, de longue date...»

La page d’accueil de la version en ligne de 
l’encyclopédie Larousse lancée hier.

iC'-as» w

• «■t-s**** w-

toi» ir* co"!»»# 
Lvowwefr «raw**

TéléeharflK
frjf VODéJ posio 
te uwM*

w: frittions 
:, Larütisûo

Dans les faits, le modèle semble davantage s’inspi­
rer du projet de Google baptisé Knol, autre encyclopé­
die collaborative qui devrait être lancée au cours de 
2008. Là aussi, l’objectif fait se côtoyer les experts et 
les internautes, tandis que la démocratique et antihié­
rarchique Wikipédia demeure «un projet librement ré­
utilisable que chacun peut améliorer», selon sa formule 
promotionnelle. Et tintin pour les pros...

Ce modèle collaboratif a été repoussé jusqu’ici par 
les autres bonzes de cet univers intellectuel hautement 
respectable, Britannica et Encyclopedia Universalis no­
tamment Wikipédia, lancée le 15 janvier 2001, est criti­
quée pour ses erreurs, ses manques et ses errances

idéologiques. Un exemple: la notice en anglais du phi­
losophe John Locke demeure moins longue que celle 
du personnage du même nom de la télésérie Lost.

N’empêche, c’est la Wiki maintenant qui donne le 
la dans ce secteur multicentenaire. L’entreprise amé­
ricaine sans but lucratif Wikimedia refuse toujours les 
publicités et n’accepte que les dons pour survivre. 
Elle compte près de 400 (XX) collaborateurs qui ont ré­
digé ensemble 10 millions d’articles en 250 langues, 
dont 657 500 en français. Les concurrentes stagnent à 
moins de 50 millions de mots, au mieux, tandis que sa 
version anglophone passera bientôt le cap du milliard. 
Ceci a fortement ébranlé cela, comme le kleenex a 
tué le mouchoir de tissu.

lœ site Larousse.fr ne propose pas de publicités 
pour l’instant, mais pourrait y arriver. Dès le lance­
ment hier, l’achalandage rendait la connexion très dif­
ficile, preuve de l’intérêt de la démarche. Des contri­
buteurs avaient déjà versé plusieurs articles et correc­
tions à l’immense dossier virtuel.

Un naufrage et des sauvetages
Ce monde bascule et coule, en partie. La vente des 

32 volumes de la Britannica, fondée au XVIII' siècle, a 
atteint un sommet en 1990, vers la fin du moyen âge 
des réseaux, puis a chuté de 10 % par année au cours 
des six années suivantes. Dès 1996, la compagnie 
congédiait ses mille derniers vendeurs itinérants (ils 
étaient 2000 en 1970), notamment à cause de la 
concurrence implacable exercée par Encarta, l’ency­
clopédie en ligne de Microsoft. Maintenant, la vente 
des versions papier ne représente plus que 10 % du 
chiffre d’affaires de la maison britiuinique.
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Manon Cornellier

Quelle stratégie 
de défense ?

■ À lire en page A 3
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Cannes à l’aveuglette
MARTIN BILODEAU

C
annes — La Méditerranée clapotait dou­
cement hier sous un ciel bas et gris tandis 
que la Croisette, en pleine effervescence, 
finissait de revêtir ses habits de cérémo­
nie pour accueillir ses quelque 130 000 vi­
siteurs venus de partout sur la boule afin de participer 
au 61' Festival de Cannes. Placé sous la gouverne de 

Thierry Frémaux et la présidence 
de Gilles Jacob, l’événement com­
mence aujourd’hui. A Cannes, il fau­
drait être aveugle et sourd pour ne 
pas le savoir: affiches géantes sus­
pendues aux façades des palaces de 
la plage, grands travaux devant le 
palais des Festivals, promenade de 
bord de mer hérissée de stands de 

compagnies de distribution et d’agences nationales de 
cinéma, barrières dressées contre les simples pas­
sants le long de la Croisette, vitrines de boutiques 
chic fraîchement revampées pour appâter le grand 
monde, circulation automobile et piétonne dense
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CHRISTIAN HART MANN REUTERS
La pluie tombait sur Cannes, hier, où le 61' festival de cinéma doit démarrer aujourd’hui.
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Virginie-Occidentale
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LE MONDE
Hillaiy Clinton revigorée 

par sa victoire
I) A N I) E L IJ C E

Charleston — In prétendante à la 
Maison Blanche Hillary Clinton 
a promis hier à ses partisans en lies­

se que la course à l'investiture n’était 
pas terminée apres sa large victoire 
d;ins la primaire démocrate de Virgi­
nie-Occidentale (est).

Selon des résultats portant sur 
Kl % des bureaux de vote, Mme 
Clinton était créditée de 67 % des 
voix contre 26 % pour Barack Oba­
ma. «Cette course n'est pas encore ter­
minée», a dit Mme Clinton à Char­
leston affinnant que sa victoire avait 
presque un goût de paradis».

Barack Obama avait concédé sa 
défaite dès lundi tant les sondages 
étaient favorables à Mme Clinton. la 
sénatrice de New York s’est gardée 
de critiquer le sénateur de l’Illinois 
affirmant au contraire que les démo­
crates «devaient toujours rester unis».

Le résultat de cette primaire de­
vrait peu modifier le rapport de for- 
ce en faveur de Barack Obama pour 
décrocher l'investiture démocrate.

Mme Clinton a proiras de renou­
veler son exploit mardi prochain 
dans le Kentucky (centre-est) et 
dans l’Oregon (nord-ouest).

Selon des sondages à la sortie des 
urnes, Mme Clinton a massivement 
bénéficié du vote de l’électorat blanc 
(68 % contre 28 % pour M. Obama), 
les électeurs d’origines modestes 
gagnant moins de 50000 dollars par 
an ont également soutenu massive­
ment Mme Clinton (72 % contre 24 
%). 74 % des femmes blanches ont 
voté pour Mme Clinton (24 % pour 
M. Obama) et 63 % des hommes 
blancs ont voté pour la sénatrice de 
New York (33 % pour M. ( )bama).

le président de la campagne de 
Mme Clinton, Terry McAuliffe, a 
qualifié «d’énorme» la victoire en 
Virginie-Occidentale.

1J an s un argumentaire rendu pu­
blic avant l’annonce des résultats, 
l’équipe de M. Obama a fait remar­
quer que "Barack Obama fait la 
course en tête au niveau des délé­
gués, des consultations remportées 
et des super délégués» et que ces 
données ne devaient plus changer 
d'ici la lin des primaires.

Un total de 28 délégués, attribués 
à la proportionnelle, étaient en jeu 
en Virginie-Occidentale.

Selon le site spekialisé indépen­
dant RealClearPolitics (RCP), M. 
Obama était crédité, avant cette pri­
maire, de 1 874 délégués contre 1 
698 pour Mme Clinton. D faut 2 025 
délégués pour obtenir l’investiture 
démocrate.

L’échec de M. Obama en Virgi- 
nie"-Occidentale constitue cependant 
un nouveau revers pour le sénateur 
de l’Illinois dans sa quête pour 
conquérir les voix de l’électorat ou­
vrier blanc.

Mme Clinton estime qu’elle est la 
seule à pouvoir rassembler cet élec­
torat crucial pour les démocrates 
dans la perspective de l’élection pré­
sidentielle de novembre.

Ayant longtemps vécu de l’extrac­
tion du chaibon, issu de ses innom­
brables mines, la Virginie-Occiden- 
tale a longtemps été un bastion dé- 
mocrate avant de basculer dans le 
camp républicain à l’occasion de la 
présidentielle de 2tXX) puis de 2004.

Il reste cinq primaires pour dépar­
tager les rivaux démocrates. Le Ken­
tucky et l’Oregon (nord-ouest) vote­
ront le 20 mai, Porto Rico le 1" juin, 
le Montana (nord-ouest) et le Dako- 
ta du Sud (nord) le 3 juin.

la Convention démocrate, qui dé­
signera formellement le candidat du 
parti, est prévue du 25 au 28 août à 
Denver (Colorado, ouest).

Agence France-Presse, CNN

Plus de 13 000 morts 
en Chine

Dujiangyan — le plus violent 
séisme à frapper la Chine do 
puis plus de 30 ans a fait plus de 13 

000 morts dans le sud-ouest du 
pays. Le bilan semble devoir 
s'alourdir fortement, près de 
19 (XX) personnes étant ensevelies 
sous les décombres dans la seule 
ville de Mianyang.

L'armée et les sauveteurs ten­
taient de s’approcher par air, par 
voie fluviale ou par la route des 
zones ravagées parle violent séisme 
d’une magnitude de 7,9. Orages et 
difficultés de communication ont ne 
lenti l'arrivée des secours dans les 
régions montagneuses situées au­
tour de l’épicentre.

Le séisme a suscité un élan de so­
lidarité dans le monde, plusieurs

pays et organisations proposant im­
médiatement leur aide à Pékin. In 
Maison-Blanche a annoncé le déblo­
cage d’une aide initiale de 500 000 
dollars, la Commission européenne 
de 150 (XX) euros, pour ne nommer 
que ces gouvernements. Pékin a in­
diqué qu’il acceptait toutes les aides 
extérieures, «matérielles ou en ar­
gent», mais que les conditions 
n’étaient pas réunies pour l’envoi 
d’équipes étrangères.

En signe de deuil national, les or­
ganisateurs des Jeux olympiques 
ont décidé de réduire au minimum 
les festivités entourant le relais de la 
flamme olympique à travers le pays.

Agence France-Presse 
et Reuters
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Un séisme
aux résonances politiques

GUY TAILLEFER

Cyclone en Birmanie, tremble­
ment de terre en Chine: impos­
sible de ne pas relever que ces deux 

catastrophes naturelles se produi­
sent dans un contexte politique sin­
gulier. Au refus paranoïaque de la 
junte birmane de laisser les tra­
vailleurs humanitaires venir en aide 
aux sinistrés du delta d'Irrawaddy, 
s’oppose l'effort marqué de transpa­
rence dont fait preuve Pékin dans 
l'organisation des secours dans la 
province de Sichuan.

Incontestablement, le gouverne­
ment chinois cherche avant tout à 
secourir dans les plus brefs délais 
les survivants de la catastrophe, 
qui aurait tait, selon les derniers bi­
lans, au moins 12 000 morts. Le 
séisme s’était à peine produit que 
le premier ministre Wen Jiabao se 
rendait au quartier général des se­
cours à Dujiangyan, situe à une 
centaine de kilomètres de l’épi­
centre. La Chine a fait savoir qu’el­
le était prête à recevoir l'aide inter­
nationale matérielle, mais pas, pour 
l’instant, l’envoi d’équipes humani­
taires. Ce dont, pour le moment, 
les organisations internationales 
ne se froissent pas. La Chine, sou- 
ligne-t-on, n’est pas la Birmanie en 
ce domaine. les Chinois sont bien 
organisés et, pour avoir souvent af­
fronté dans leur histoire des trem­
blements de terre et autres catas­
trophes naturelles, ils ont dévelop­
pé d’importantes capacités de se­
cours, a-t-on fait savoir au Bureau 
de la coordination des affaires hu­
manitaires des Nations unies. Rien 
n’exclut, dit-on, qu’ils fassent plus 
tard appel à l'aide extérieure.

Pour autant, les responsables 
chinois ne peuvent pas ne pas 
avoir à l’esprit que l’opinion inter­
nationale observe les efforts de 
sauvetage à travers le prisme de 
la répression sans compromis du 
mouvement de révolte tibétain 
qui a éclaté en mars dernier. A 
travers celui, ensuite, de l'indiffé­
rence affichée par Pékin, dont l’in­
tervention aurait pu être décisive 
pour cause d'étroites relations 
commerciales, lorsque la junte 
birmane a lâché son armée, l’au­
tomne dernier, sur les moines et 
les activistes qui se sont soulevés 
contre le régime... Un décalage 
dérangeant veut enfin que, s'em­
pressant d'une main de venir en 
aide à ses gens, la Chine (avec la 
Russie) a bloqué de l’autre l’ou­
verture de discussions au Conseil 
de sécurité de l'ONU sur l’oppor­
tunité pour la communauté inter­
nationale de voler au secours des 
Birmans (près de la moitié des 
1(X) (XX) victimes sont des enfants) 
en passant outre à l’isolationnis­
me dur de la junte.

«Il ne s'agit pas de_tàire de la poli­
tique, il s'agit de sauver des vies», a 
lancé non sans exaspération le se­
crétaire général des Nations unies, 
Ban Ki-moon, au sujet de la crise 
birmane. Ix principe de la «respon­
sabilité de protéger» les populations 
en détresse souffre encore d'une 
application à la carte. S'agissant du 
séisme en Chine, les efforts mas­
sifs déployés par les autorités sont 
aussi, par certains côtés, une ope­
ration de redemption, à moins de 
trois mois des Jeux olympiques.

Le Devoir

REUTERS
Trois des Colombiens extradés hier: Rodrigo Tovar (à gauche), Diego Fernando Murillo (au centre) 
et Salvatore Mancuso.

C O L O M B I E

Des chefs paramilitaires 
sont extradés aux États-Unis
Bogota — Le président colombien Alvaro Uribe a 

créé la surprise en extradant hier les principaux 
chefs paramilitaires vers les Etats-Unis, où ils sont re­

cherchés pour trafic de drogue, au risque 
de mettre en péril le processus de démobili­
sation des groupes armés d’extrême droite.

Treize des plus importants chefs parami­
litaires colombiens et le narcotrafiquant 
Martin Torregrosa ont été extraits de trois 
prisons et conduits sur la base militaire de 
Catam, à Bogota, où des agents de la DEA 
(services anti-drogue américains) les atten­
daient sur le tarmac de l’aéroport. Ces Co­
lombiens sont accusés par des tribunaux 
de Miami et de New York d’avoir introduit 
aux Etats-Unis des centaines de kilos de co­
caïne. Les plus importants dirigeants de ces 
milices d’extrême droite font partie des 14 
personnes qui ont été extradées, a rapporté 
le quotidien El Tiempo.

Les avocats des dirigeants paramilitaires 
ont affirmé n’avoir pas même été infonnés 
par les autorités du départ de leurs clients 
vers les prisons américaines. «Nous sommes atterrés et 
pensons que le processus de paix avec les paramilitaires 
n’existe plus en Colombie, car le gouvernement n’a pas 
respecté sa parole», a déclaré German Naverrete, l’avo­
cat de Ramiro «Cuco» Vanoy.

Le président Alvaro Uribe a justifié ces extraditions 
dans une allocution télévisée au pays. «La décision a été 
prise parce que certains [paramilitaires] continuaient à se 
livrer à la délinquance, que d’autres ne coopéraient pas 
amvenablement avec la justice et que tous ne respectaient 
pas le cadre de l'indemnisation des victimes en occultant 
des biens ou en retardant leur remise>>, a-t-il déclaré. 

Bogota a obtenu l’accord des Etats-Unis «pour que

Les
Colombiens 
sont accusés 

d’avoir 
introduit aux 

Etats-Unis 
des

centaines 
de kilos 

de cocaïne

la Colombie puisse envoyer des représentants aux procès 
des paramilitaires afin de continuer à rechercher la vé­
rité», a ajouté le chef de l'Etat.

L’opposition colombienne accuse M. Uri­
be d’extrader ces responsables paramili­
taires pour entraver les enquêtes en cours 
de la justice sur leurs liens avec les partis 
politiques, notamment les députés de la ma­
jorité présidentielle.

«Le gouvernement envoie aux Etats-Unis 
les che/s paramilitaires qui ont conclu des ac­
cords avec des politiques», a déclaré l’ancien 
candidat libéral (opposition) à la présidence 
Rafael Pardo.

, Le 7 mai, Bogota avait déjà extradé aux 
Etats-Unis pour trafic de drogue le plus 
grand chef paramilitaire Carlos Mario Jime­
nez, alias «Macaco» (Macaque).

Les responsables de ces milices d’extrê­
me droite, qui comptaient près de 31 000 
combattants, avaient tenté en avril 2006 en 
se démobilisant de bénéficier de la loi Justi­
ce et paix, qui stipulait que les paramili­

taires qui déposaient volontairement les armes ne 
pouvaient encourir de peine supérieure à huit ans de 
prison, quelle que soit la nature de leurs crimes.

Ces groupes ont été formés il y a 30 ans par les 
grands propriétaires terriens pour se défendre des 
mouvements de guérilla. Etroitement liés à certains 
responsables politiques proches pour certains du prési­
dent Uribe, ils ont commis des massacres de civils, ain­
si que des meurtres ciblés d’élus de gauche, de syndi­
calistes et de journalistes. Pour financer leurs actions, 
ils ont eu recours régulièrement au trafic de cocaïne.

Agence France-Presse

B R M A N I E

L’ONU plaide pour un pont aérien
Washington attend te feu vert de Rangoon

HLA HLA HTAY

Rangoon — L'ONU a plaidé hier pour un «pont aé­
rien» vers la Birmanie et l’Union européenne et 
demandé un accès «sans entraves» des humanitaires, 

mais la junte ne cède pas aux pressions et veut garder 
la main haute sur la distribution de l'aide étrangère 
aux sinistrés du cyclone Nargis.

Onze jours après l’une des pires catastrophes natu­
relles de l’histoire récente, qui a fait quelque 62 000 
morts et disparus, la junte militaire a réitéré son relus 
de laisser des travailleurs humanitaires étrangers en­
trer en grand nombre pour diriger les secours desti­
nés aux 1,5 million de rescapés. Des diplomates citent 
des estimations supérieures à 100 000 morts.

Devant la gravité de la crise humanitaire, «il faudra 
au moins un ptmt aérien im un pont maritime pour ache­
miner l’aide en grande quantité le plus rite possible» afin 
d’éviter une «deuxième catastrophe», a averti Elisabeth 
Byrs, du Bureau de coordination des affeires humani­
taires de l'ONU (OCHA) à Genève. Les pluies dilu- 
viepnes qui s’abattent sur le pays n’arrangent rien.

A l'issue d’une réunion des ministres européens du 
Développement à Bruxelles. l’Union européenne a ap­
pelé les autorités birmanes «à offrir un accès libre de 
toute entrave aux experts humanitaires, y compris la dé­
livrance rapide de visas».

Le commissaire européen au Développement 
Louis Michel a annoncé avoir obtenu un visa pour en­
trer en Birmanie. Il devait partir hier soir pour Bang­

kok avant de se rendre à Rangoon, pour une mission 
«strictement humanitaire», a-t-il souligné. Mais «ici et 
maintenant, les chances que ma mission soit totalement 
un succès sont minces», a-t-il précisé.

Le risque élevé d’échec de cette mission a poussé 
l'UE à refriser lors de sa réunion une proposition de la 
France de demander au Conseil de sécurité de l’ONU 
d’adopter une résolution pour imposer l’aide interna­
tionale à la jimte au nom du principe de la «responsabi­
lité de protéger*.

Même si le rythme d’entrée des secours s'accélère, 
les besoins restent colossaux pour des survivants déses­
pérés et coupés du monde dans des zones du delta de 
Flrrawaddy où flottent des corps en décomposition. Des 
épidémies de dengue et de paludisme sont à prévoir, pré­
vient l’Organisation mondiale de la santé (OMS).

Jusqu’ici, les opérations de secours n'ont permis de 
répondre qu’à 10 à 20 % des besoins en eau potable, 
vivres et matériels, selon l’ONU. Après une tournée 
dans cinq localités sinistrées, la responsable de la Fé­
dération de la Croix-Rouge à Rangoon, Bridget Gard­
ner, a déclaré que les populations avaient «désespéré­
ment besoin d’abris, d’eau potable et de premiers soins».

Après avoir fait atterrir lundi à Rangoon un premier 
avion militaire rempli de secours, les Américains en ont 
envoyé hier un deuxième, et un troisième était attendu 
dans la soirée. La Maison-Blanche a promis 13 millions 
de dollars de plus, soit 16,26 millions au total à ce jour.

L'Agence France-Presse avec Reuters

Vague 
d’attentats 

en Inde
Jaipur — Soixante personnes ont 

été tuées dans une série d’atten­
tats a la bombe hier soir à Jaipur, ca­

pitale de l’État du Rajasthan, dans 
l’ouest de l'Inde, ont rapporté poli­
ciers, responsables et témoins. On 
déplore aussi près de 150 blessés, 
selon les autorités régionales.

Six bombes au moins ont explosé 
dans des marchés et près d’un 
temple hindou de Jaipur, au mo­
ment où de nombreux habitants 
sortaient dans les rues après une 
journée de forte chaleur. «D’après 
les informations que j'ai reçues, 60 
personnes ont péri et 150 autres ont 
été blessées**, <i déclaré le premier mi­
nistre de l’État du Rajasthan, Va- 
sundhara Raje.

Il s’agit des attentats à l'explosif 
les plus meurtriers perpétrés en 
Inde depuis près de deux ans. Au­
cun mouvement ne les a revendi­
qués, mais New Delhi a imputé pré­
cédemment des actes analogues à 
des éléments islamistes basés au 
Pakistan et combattant l'administra­
tion indienne du Cachemire.

Selon la police, des explosifs 
d’un rayon d’action d’une quinzai­
ne de mètres ont été utilisés hier. 
Les bombes ont explosé pour la 
plupart à quelques minutes d’inter­
valle dans la ville fortifiée de Jai­
pur, très prisée des touristes.

Reuters

E N BREF

Le Pentagone 
abandonne 
les charges
Washington — Le Pentagone a an­
noncé hier qu’il abandonnait les 
accusations contre Mohammed al- 
Qahtani, qui était soupçonné 
d’être le vingtième terroriste ayant 
participé au complot des attentats 
du 11-Septembre. Susan Crawford, 
la responsable du Pentagone char­
gée des procès pour crimes de 
guerre par les commissions mili­
taires spéciales, n’a pas donné 
d’explication à l’abandon des 
charges, a déclaré un porte-parole 
du Pentagone, Jeffrey Gordon. Le 
gouvernement américain soup­
çonnait al-Qahtani d’avoir fait par­
tie du complot pour participer aux 
détournements des avions de 
ligne sur les tours du World Trade 
Center à New York et sur le Penta­
gone à Washington. - Reuters

OGM: revers pour 
le pouvoir français
Paris — Le gouvernement fran­
çais a subi un surprenant revers 
politique hier, avec le rejet à l’As­
semblée nationale d’un projet de 
loi très controversé sur la culture 
des OGM, les écologistes et la 
gauche saluant une importante 
victoire. Le texte sur les OGM a 
été rejeté après l’adoption surpri­
se, à une voix près (136 contre 
135), d’une motion de procédure 
du Parti communiste. Dès l’annon­
ce du rejet du texte, des clameurs 
se sont élevées aux abords de l’As­
semblée, dans le centre de Paris, 
où manifestaient des militants éco­
logistes opposés aux OGM.Un dé­
puté verfr Noël Mamère, a estimé 
qu’il s’agissait d’une «très belle le­
çon donnée au gouvernement et à 
Nicolas Sarkozy». Greenpeace s’est 
déclaré heureux de ce rejet, tandis 
que le leader altermondialiste José 
Bové saluait «une victoire histo­
rique». Mais le premier ministre 
François Fillon a immédiatement 
décidé de soumettre le texte à un 
prochain vote des deux Chambres 
du Parlement le Sénat et l’Assem­
blée, procédure destinée à sur­
monter ce rejet Le projet de loi vi­
sait à clarifier les conditions de cul­
ture des OGM et instituait notam­
ment un délit de fauchage. - AFP

ISRAEL

La police perquisitionne 
un ministère à Jérusalem

Jérusalem La police israélien­
ne a effectué hier une perquisi­
tion dims les locaux du ministère 

du Commerce et de l'Industrie à 
Jérusalem, dans le cadre dîme en­
quête sur une affaire de corrup­
tion présumée visant le premier 
ministre Ehoud Olmert. a indique 
un porte-parole. M. Olmert a été 
ministre du Commerce et de l’In­
dustrie de 2(X)3 à 2006.

La justice israélienne le soup­
çonne d'avoir reçu de l'homme 
d’affaires américain Morris Ta- 
lansky des sommes importantes et 
non autorisées pendant une 
longue période, alors qu’il était 
maire de Jerusalem (de 1993 à 
2003) puis ministre.

Deux milliardaires juifs améri­
cains, Daniel Abrams et Sheldon 
Adelson, ont été interrogés par la 
police en relation avec cette affai­
re, a indiqué hier soir la chaîne pu­
blique de television israélienne.

Selon elle, ces hommes d’af­
faires, des philanthropes qui 
connaissent M. Talansky, ont affir­
mé à la police ne pas être au cou­
rant de sa possible implication 
dans l’affaire.

la télévision israélienne a aussi 
indique que l’actuel ministre israé­
lien des Finances, Roni Bar-On, 
doit être prochainement convoque 
par la police, toujours en relation 
avec le scandale impliquant M. Ol­
mert.-AFP

17 mai : Journée internationale 
contre l'homophobie

Fondation Émergence, 514 866-6788 / www.homophobie.org

J’essaie de vous 
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François Gendron
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COURCHESNE La SAQ fait confectionner des uniformes en Asie
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sa capacité de faire appliquer ses orientations, comine 
en témoignent les difficultés récentes à mettre en 
place le bulletin chiffré. «La ministre, le gouverne­
ment, prend une décision et elle n a aucune conviction, 
aucun moyen de s’assurer que cela se rend jusque dans 
la classe. Je veux que cela se rende dans la classe. Cela 
va partir d'en haut et cela va redescendre jusqu’en 
bas», a fait valoir Mme Courchesne au cours d'un en­
tretien téléphonique.

L'attitude des associations de directeurs d’école, 
qui ont avoué candidement à la ministre ne pas se 
sentir liées par les planifications stratégiques des 
commissions scolaires, a fait déborder le vase et 
convaincu Mme Courchesne de serrer la vis. «Cela 
m’a jetée par terre. [...] Imaginez l’enseignante dans 
sa classe, qui elle écoute. Il faut recréer le lien positif 
et constructif entre la commission scolaire et l’école. 
Et, oui, la ministre va être en haut et va se donner un 
pouvoir de suivi, de surveillance... », a poursuivi 
Mme Courchesne, qui assure toutefois qu’elle mise 
d’abord et avant tout sur le dialogue et le partenariat 
et qu’elle n’imposera des mesures que dans des cas 
«exceptionnels».

Les conventions de partenariat avec la ministre se­
ront conclues pour trois ans, mais elles feront l’objet 
d’une reddition de comptes annuelle.

Par ce nouveau processus, la ministre espère ainsi 
rendre plus transparente la gestion des commissions 
scolaires et que les parents seront mieux informés 
des ressources allouées à chacune des écoles. Les 
conventions avec les commissions scolaires pourront 
ainsi tenir compte des enjeux spécifiques à chaque ré­
gion, ajoute-t-elle. Précisons par ailleurs que les écoles 
ne seront plus autorisées à garder des bas de laine et 
devront plutôt retourner les sommes non dépensées 
à la commission scolaire à la fin de l’année, à moins 
d’une entente particulière.

Québec compte par ailleurs obliger les commis­
sions scolaires à créer un poste de protecteur de 
l’élève, qui entendra les plaintes reliées aux ser­
vices offerts (ou non) à l’élève. La nature des 
plaintes qui pourront ainsi être entendues sera bali­
sée par règlement. «On ne pourra pas se plaindre 
que notre enfant est assis à l’arrière de la classe», a 
illustré la ministre, reconnaissant que les parents 
d’élèves en difficulté pourraient avoir là une 
meilleure prise pour s’assurer que leur enfant ait 
droit aux services requis.

Démocratie scolaire
Le projet de loi apporte par ailleurs des modifica­

tions au processus électoral, pour rafraîchir la démo­
cratie scolaire, mal en point comme en témoigne le 
taux de participation anémique de 8 % observé aux 
dernières élections scolaires. Ainsi, le président de 
la commission scolaire sera élu au suffrage univer­
sel. Le nombre de circonscriptions électorales sera 
par ailleurs limité entre 7 et 14 selon les régions 
(alors qu’il y en a actuellement plus de 20 dans cer­
taines régions). Le projet de loi prévoit cependant 
l’ajout d’un troisième commissaire parent ainsi que 
celui de deux membres issus de la communauté, qui 
n’auront cependant pas le droit de voter au conseil 
des commissaires.

Cela dit, le plat de résistance au chapitre du systè­
me électoral scolaire devra attendre à l’automne, au 
plus tôt La ministre espère convaincre d’ici là les re­
présentants municipaux de la pertinence de tenir les 
élections scolaires et municipales de façon simulta­
née, ce à quoi ils se montrent pour l’instant réticents. 
Des modifications au sujet du financement des élec­
tions scolaires sont aussi en vue. «Je veux me vraie dé­
mocratie scolaire. Cela prend des vraies élections, des 
vrais moyens, des vraies dépenses, un vrai financement, 
une vraie possibilité de défendre des enjeux», a plaidé 
Mme Courchesne, précisant que de telles mesures 
exigent plus d’une centaine d’amendements à la Loi 
sur les élections scolaires.

Réaction
Le projet de loi a été accueilli sans grande surprise 

très froidement par l’Action démocratique du Québec, 
qui prône l’abolition pure et simple des commissions 
scolaires. «L’éléphant a accouché d’une souris», a lancé 
le critique adéquiste François Desrochers, qualifiant 
les changements apportés de «cosmétiques». Il décrie 
cette nouvelle «centralisation» des pouvoirs entre les 
mains de la ministre.

Le Parti québécois, entre les mains de qui repose 
le sort de ce projet de loi, s’est quant à lui abstenu 
de tout commentaire hier, préférant l’analyser plus 
en détail.

Les principales intéressées, les commissions sco­
laires, ont quant à elles poussé un très léger soupir 
de soulagement hier, puisque leur existence n’est 
pas remise en cause et que le projet de loi précise 
même un peu mieux leur mission. Cela dit, la Fédé­
ration des commissions scolaires éprouve cepen­
dant plusieurs malaises. L’idée de voir la ministre 
s’octroyer le pouvoir d’intervenir directement dans 
la gestion des commissions scolaires ne sourit guè­
re. Le président de la FCSQ, André Caron, observe 
une «discordance» entre la volonté de renforcer la 
démocratie scolaire et le pouvoir accru de Québec.

La FCSQ s’oppose également à la nomination de 
deux membres de la communauté au conseil des 
commissaires. «On pense qu’il y a déjà l'expertise néces­
saire autour de la table pour faire le travail. Cela ne 
nous apparaît pas pertinent qu’il y ait deux catégories 
de commissaires, les élus qui font du porte à porte et 
ceux qui n'ont qu’un peu de lobby à faire pour se faire 
nommer», tranche M. Caron.

La Fédération québécoise des directeurs d’établis­
sement, qui brandissait d’ailleurs hier matin un son­
dage montrant que les deux tiers des Québécois esti­
ment que les écoles québécoises n’ont pas suffisam­
ment de marge de manœuvre, est quant à elle fort 
déçue des orientations de la ministre. «C’est une ré­
ponse politique et bureaucratique au problème de la 
gouvernance», a tranché le président de la FQDE, 
Serge Morin. D réclame plutôt une plus grande auto­
nomie pour les écoles et leur affranchissement des 
commissions scolaires, du moins pour tout ce qui 
concerne la pédagogie.

Le Devoir

La Société des alcools du Quebec (SAQ) se tourne 
vers l’Asie pour la confection des nouveaux uni­
formes de ses employé^, a révélé Radio-Canada hier.

Selon la television d'Etat, le 6 mai dernier, la SAQ a 
confié le contrat à Vêtement Utility, un distributeur de 
Montreal qui fera confectionner quelque 75 000 
pièces de vêtements en Asie. La ministre des Fi­
nances, Monique Jérôme-Forget, a appris la chose à
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Le Parti vert canadien, ajoute Elizabeth May, a prati­
quement triple ses appuis en deux ans, passant d'un sco 
ne électoral d’environ 4 % à 12 %. Dans certaines régions, 
il devance le NPD. Aux partielles du Québec, avant-hier, 
les Verts du Québec ont terminé devant l’ADQ dans 
deux comtés. EL dit-elle, on voit que les intentions de 
vote élevées des sondages se matérialisent dans les élec­
tions, ce qui n’est pas le cas de tous les partis.

Déjà, par déference, les libéraux sont prêts à ne pas lui 
opposer de candidat, ce qu'elle est prête à faire dans le 
comté de leur chef au Québec. Elle se dit «ouverte à 
toutes les alliances» basées sur des valeurs et objectifs 
communs.

La dernière chance
La chef des Verts canadiens «comprend» Stéphane 

Dion de ne pas défaire maintenant Stephen Harper, 
même si cela paralyse l’entrée du Canada dans la bataille 
du climat. «Il protège Harper pour pouvoir lui faire une 
campagne plus forte et le faire tomber» pour de bon, dit- 
elle. Le risque, c’est de précipiter une élection qui pour­
rait ramener les conservateurs au pouvoir, «ce qui serait 
la pire chose imaginable au Canada».

«Il est déjà trop tard pour le Canada, qui ne peut prati­
quement plus atteindre les objectifs de Kyoto pour 2012. 
Mais l’important, c’est maintenant de rejoindre la commu­
nauté internationale dans la deuxième phase de Kyoto et 
d’atteindre une réduction de 30 % d’ici 2020», explique la 
chef des Verts.

Il est impensable, dit-elle, d’imaginer que les Cana­
diens pourraient reconduire au pouvoir un gouverna

ENCYCLOPÉDIES
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En février, l’éditeur de l’encyclopédie allemande 
Brockhaus annonçait que les 300 000 articles du monu­
ment de la pensée allemande patiemment poli au cours 
des deux derniers siècles seront placés en ligne gratuite­
ment La maison espère tirer dorénavant ses profits de la 
vente de publicité. Elle a du même coup annoncé qu’elle 
ne pouvait promettre la publication d’une nouvelle ver­
sion papier, ce qui constituerait une première interrup> 
tion depuis la première édition de 1808 à Leip)zig.

La française Quid disparaît aussi des rayons. La 
brique qui offre «tout sur tout», selon sa célèbre devise, 
défend une version en ligne depuis 1999 et devra doréna­
vant s’en contenter. De toute manière, l’ouvrage de réfé­
rence sert de moins en moins, en raison des moteurs de 
recherche qui ont aussi réponse à plus que tout

«Nous achetons encore une version papier et une version 
numérique des grandes encyclopédies, explique My Loan 
Duong, bibliothécaire responsable de la bibliothèque de 
bibliothéconomie et de sciences de l’information de 
l'Université de Montréal. Mais Wikipedia est très utilisée, 
et à moyen terme, on peut penser que les éditions sur papier 
ne seront plus disponibles,»

Elle-même les préfère encore dans certaines circons-

la période des questions à l’Assemblée nationale. Elle 
a promis un suivi rapide.

La SAQ rétorque que les accords interprovinciaux 
lui uiterdisent d'exiger que ses vêtements soient fabri­
ques au Québec. Cette décision fait plusieurs mécon­
tents, dont le president de l'entreprise Flip Design de 
Drummondville, à laquelle la SAQ avait d’abord son­
gé. L'entreprise de Serge Parenteau se spécialise dans

ment aussi dangereux pxmr le climat et l’avenir de la pla 
nète, un gouvernement qui est devenu «une honte natio­
nale» parce qull continue de reproduire les valeurs et It's 
strategies de l'administration Bush des Etats-Unis, alors 
que ce pax's va entrer dans la bataille du climat apres la 
prochaine élection, que le prochain président sent répu­
blicain ou démocrate.

Citant une étude du World Energy Outlook, qui prè 
voit que le climat va irrémédiablement basculer dans un 
réchauffement intense si les concentrations de GES ne 
sont pis réduites ou à tout le moins stabilisées d’ici là, la 
chef des Verts du Canada estime que «nous avons seule­
ment une dmnee — pas deux! — de prendre pour une.Uns 
une décision déterminante pour les générations futures. 
Nous n'avons plus le cluiix, il faut collaborer» entre forma­
tions politiques si les convictions sont les mêmes. Celles- 
ci doivent passer avant les intérêts partisans et cette idée 
doit se traduire sur le terrain.

Elle n’hésiterait pis à faire des alliances stratégiques 
avec le Bloc québécois, dont elle admire le travail de plie 
sieurs dépités en raison de leur rigueur, et cela, dit-efle, 
même si elle ne partage pis loir vision de l’avenir du Ca­
nada.

Elizabeth May craint tout particulièrement que le 
NPD ne fasse comme à ta dernière élection et tire à bou­
lets rouges sur le Parti libéral de Stéphane Dion, plutôt 
que sur les conservateurs. Pour elle, l’ennemi principal 
de ta planète et du Canada est ces conservateurs qui dè 
veloppient les sables bitumineux sans politique de réduc­
tion des gaz à effet de serre, qui signent sans le moindre 
débat public des ententes avec les États-Unis pour les au­
toriser à venir prendre le relais de nos soldats sur le terri­
toire canadien tout en gardant les leurs sous commande 
ment américain et qui veuleipt intensifier l’intégration de 
notre économie à celje des États-Unis conformément à 
1a philosophie de l’«École de Calgary» ou de l’Institut

tances, mais reconnaît quelles coûtent cher et pirennent 
beaucoup d’espace. «Rien qu’ici, nous avons 300 000 do­
cuments en dépôt qui demandent de l'espace. Cest devenu 
un problème criant pour les universités francophones. Il 
faudra numériser davantage.»

Un terrain fertile
L’échappiée virtuelle ne garantit même pas la survie. 

L’éditeur danois Gyldendal a abandonné au début de l’air 
née son service d’abonnement en ligne pair son encyclo- 
pédie, déjà morte sur volume en 2006. Un plan de relance 
misant sur la mise en ligne gratuite se fait attendre.

«Les mutations stmt nombreuses, c'est vrai, mais le ter­
rain encyclopédique est toujours très fertile, commente 
alors la directrice de chez larousse. Si les grandes collec- 
tvms multivolumes n’attirent plus guère les acheteurs, la vo­
lonté de savoir est bien vivante! Quelle emprunte les che­
mins du papier, du DVD-nmi ou du web. De ce fait, je ne 
crois pas que le secteur encyclopédique soit menacé, il sera 
exploré de manière différente, c’est tout.»

D est faux de croire qu’il n’y ait paint de salut hors du 
papier. L’encyclopédie québécoise L’Agora n’existe que 
sur la grande toile. The Encyclopedia of Uft vient de com­
mencer sa vie utile sur le net et vise le catalogage de 
toutes les formes de vie sur Terre. Les savants se disent 
ravis de pxiuvoir compter sur ta collaboration de milliers 
de zoologues amateurs à travers le monde. D y a des pro­
jets semblables d’encyclopiédie libre et communautaire

les commandes rapides pour des clients qui ont à 
coeur de taire fabriquer leurs produits au Québec.

M. Parenteau a fait valoir que les produits fabriqués 
au Québec reviennent moins cher si on tient compte 
des impjôts qui sont versos pvir ces entreprises et ces 
employés.

La Presse canadienne

économique de Montréal.
«Je n 'essaie pas de défendre les libéraux et je ne veut pas 

être le Ralph S'ader de la politique canadienne. J’y ai bien 
pense avant de me lancer en pttitique. Mais, même si c'est 
évident que je ne serai pas première ministre après la prv- 
clurine dection, on doit tout faire pour phreer les enjeux en- 
vinmnementaux if celui du climat au centre de la prochai­
ne élection, ce qu’tm va faire si on arrive en particulier à 
avoir notre place au débat des chef. »

lœ Québec'
Elizabeth May n'hésite pxis à partager sa pensée sur le 

Québec avec son nouveau chef adjoint. Claude William 
Genest, qui entend d'ailleurs se présenter Tins West- 
mount à ta pnxiiaine occasion. Ce nouveau pxirte-pxirole 
du Parti vert canadien est le fils de l'acteur Emile Ge­
nest 11 enseigne notamment à Montréal, mais anime 
aussi, une émission environnementale sur le réseau PBS, 
aux Etats-l Inis, où il travaille aussi avec l’écurie d’Al (lore 
dans le dossier du climat.

Pour elle, «le Québec est véritablement une nation, 
mais dans la Confédération». Elle parle aussi comme 
(\’«un pays avec une culture unique au monde», mais qui 
doit travailler avec les autres pxmr arriver à des résultats 
au plan environnemental.

«Aujourd'hui, renchérit Claude W. Genest, est-ce qu'un 
pays est vraiment indépendant s’il ne contrôle pas la qualité 
de son eau, de son air, de ses sols et s’il n’a pas la capacité 
d’appliquer une politique de développement durable qui as­
sure un avenir à ses prochaines générations?*

«Ix défi de la politique aujourd'hui n'est plus d'être à 
gauche ou à droite, conclut Elizabeth May. Nous sentîmes 
plutôt au commencement d'un âge écologique nouveau, ou 
ce sera la fin de l’humanité.»

Le Devoir

sur le droit et la science piolitique (jurispedia), le libéralis­
me (wikibéral) et l’anarchie (anarchopedia). The Stanford 
Encyclopedia of Philosophy se dévelopipx' magnifiquement 
sur le web depuis 13 ans. La somme compte déjà mille 
notices et un million de mots peauf inés pxir cent savants.

Même ta mère de toutes It's encyclopédies bénéficie 
de ta mise en ligne libre et imiverselle. Ix programme 
Analyse et traitement informatique de la langue françai­
se de l’université de Chicago Oittp://px)rtail.atilf.fr) pro­
pose les 17 volumes de textes et les 11 de planches, soit 
20 millions de mots au total, du monument de la pensée 
érigé au XVIH' siècle par les philosophes Diderot et 
d’Alembert

Et puis après? Ira vieille encyclopédie annonce-t-elle 
l’avenir de l’édition? D’autres secteurs de l'édition seront- 
ils bientôt touchés à leur tour? Iras bons vieux diction­
naires peut-être, ou les manuels scolaires, pourquoi pis?

«Difficile d’avoir une boule de cristal à l'heure où une 
nouveauté technologique chasse l’autre perpétuellement!, 
conclut line Karoubi, de Larousse. Regardez l’e-book, 
droit tnt disait qu 'il n 'avait pas cmvaincu. h est en train de 
reprendre des cmdeurs! Nines atxms toujours chez I/inmsse 
une volonté de transmettre des connaissances au plus 
grand nombre, Internet permet cette incroyable diffusùm, et 
plus les supports simt nombreux, plus la stimulation sera 
grande de les faire vivre tous...»

Le Devoir

CANNES
SUITE DE LA PAGE 1

comme dans un carnaval de Rio: pas 
de doute, nous sommes à l’aube du ma­
rathon cinématographique annuel qui 
inaugurera officiellement la collection 
haute couture 200809.

Sur la ligne de départ ce soir, des 
cœurs gonflés d’attentes et un seul titre 
pour les sublimer, Blindness, film d’ou­
verture signé Fernando Meirelles {La 
Cité de Dieu, La Constance du jardi­
nier). Au fil d’arrivée, le 25 mai, un pal­
marès, imprévisible vu d’ici, et une pro­
messe: Robert De Niro pour remettre 
la Palme d’or, récompense suprême 
qui, on l’espère, sera aussi audacieuse 
et ultimement rassembleuse que celle 
remise l’an dernier à 4 mois, 3 semaines 
et 2 jours, du Roumain Cristian Mungiu.

Mais reprenons du départ Blindness, 
le titre du suspense d’anticipation sur 
une «épidémie de cécité», avec Julianne 
Moore en dernière voyante, semble 
parfaitement trouvé pour inaugurer un 
programme cinéma dans lequel on 
avancera forcément à l’aveuglette. 
Certes, nous palperons chemin faisant 
les formes familières des Steven Soder­
bergh (Che), Wim Wenders (Rendez­
vous à Palerme), Nuri Bilge Ceylan (Les 
Trois Singes), Jia Zhang Ke (24 City) et 
des frères Dardenne (Le Silence de Bor­
na), ceux-là deux fois palmés dans le 
passé. Mais nous allons aussi, et c’est le 
beau risque de l’aventure, découvrir les 
films d’artistes en devenir, issus d’Is­
raël, des Philippines, de Singapour, pour 
la première fois en compétition après 
que leurs opus précédents eurent éclai­
ré les projecteurs d’«Un certain re­
gard», volet officiel en parallèle à la 
compétition, de la Semaine de la cri-

» 5ï

ALLIANCE ATLANTIS VIVAFILM

Une scène de Blindness, le film d’ouverture du 61' Festival de Cannes, 
signé Fernando Meirelles.

tique (qui s’ouvre samedi) et de la Quin­
zaine des réalisateurs (inaugurée de­
main soir).

Le Canadien Atom Egoyan a fait 
connaître son talent à la Quinzaine 
avant de concourir pour la première 
fois en compétition officielle avec Exoti­
ca. C’était en 1994. D y est revenu à cinq 
reprises depuis lors, une seule fois hors 
concours (avec Ararat). Adoration, qui 
a pour l’instant l’avantage alphabétique 
puisqu’il apparaît en tête de toutes les 
listes, nous sera montré le jeudi 22, soit 
au dernier round du festival, ce qui va 
lui permettre de demeurer visible et at­
tendu. Cela lui donne aussi un avantage 
sur les films montrés en tout début de 
festival, généralement mal jugés parce 
que sans un nombre suffisant de 
concurrents auxquels les mesurer. 
Outre Blindness, Le Conte de Noël d’Ar­

naud Despleschin, avec une belle bro­
chette d’acteurs, dont l’impériale Cathe­
rine Deneuve en matriarche peu aimée 
en mal d’une greffe de moelle osseuse, 
se retrouve dans ta même situation.

Fait important à signaler cette année: 
le monde latin sera fortement représen­
té à l’image. Comme si le film d’ouver­
ture, réalisé par un Brésilien, était un 
signe d’ouverture en même temps 
qu’un contre-exemple (Blindness a été 
entièrement tourné à Toronto), la lu­
mière du monde latin passera par les 
objectifs du Brésilien Walter Salles, qui 
montre le Sâo Paulo populaire contem­
porain dans Linha De Passe, de l’Argen­
tine Iracrecia Martel (La Mujer sin ca- 
beza), maître de l’insolite subtil, et de 
son compatriote Pablo Trapero (Leono­
ra). L’Américain Soderbergh a lui aussi 
planté sa caméra en Argentine et à

Cuba pour les besoins de Che, son film- 
fleuve de quatre heures et demie sur ta 
vie de Guevara, alors que l’ami alle­
mand Wim Wenders a fait un détour 
par la Sicile, l’espace d’un Palermo 
Shooting. Même Wocxly Allen y va d’un 
«ihola, como estas?» avec son nouvel 
opus Vicky Cristina Barcelona, offert 
hors concours samedi prochain. Olé.

Mais cette 6T compétition cannoise 
marque le retour des grands films poli­
tiques italiens dans 1a tradition des an­
nées 70. Ira plus attendu des deux films 
annonçant cette possible renaissance 
est sans contredit Gomorra, adaptation 
du best-seller de Roberto Saviano, ren­
contré par Le Devoir la semaine derniè­
re. L’auteur est espéré sur le tapis rou­
ge en compagnie de ses gardes du 
corps, indispensables depuis que son 
enquête sur la Camorra, alliance de 
gangs criminels de Naples, en a fait la 
cible d’une «fatwa» mafieuse. Générant 
presque autant d’enthousiasme, Il Divo, 
de Paolo Sorrentino, raconte le combat 
de Guido Andreotti, leader italien de ta 
démocratie chrétienne, à qui la mafia a 
déclaré ta guerre dans les années 90.

Entre la sélection officielle, les dé­
couvertes à faire à ta Semaine de ta cri­
tique, où Next Eloor, le court métrage 
de Denis Villeneuve, sera projeté, et 
celles de 1a Quinzaine des réalisateurs, 
qui fête cette année son 401 anniversai­
re, il reste bien des tendances à démê­
ler, des parentés à cerner, des liens à 
tisser entre les films. Il y aura, comme 
toujours, et ça fait du bien, quelques dé­
bats de fond entre ceux qui goûtent le 
vin et ceux qui savourent les étiquettes, 
des débats de surface entre les puristes 
qui vomissent Indiana Jones (lancé en 
orbite dimanche) «parce que ce n 'est pas 
du cinéma» et les autres qui rétorquent: 
«Ben c'est quoi, alors?» C’est parti.

Collaborateur du Devoir
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LES SPORTS
SÉRIES ÉLIMINATOIRES

Finale d’association

ASSOCIATION DE L'EST
Pittsburgh (2) c. Philadelphie (6)

(Pittsburgh mène la série 3-0)

Hier
Pittsburgh 4 Philadelphie 1

Demain
Pittsburgh à Philadelphie. 19h30

Dimanche
x-Philadelphie â Pittsburgh, 15h30

ASSOCIATION DE L’OUEST
Detroit (1) c. Dallas (5)
(Detroit mène la série 3-0)

Aujourd’hui
Detroit à Dallas, 20h

Samedi
x-Dallas à Detroit, 13h30 

x —si nécessaire

im»

UNITED SOCCER LEAGUES 
(USL)

GP N BP BC Pts
Portland 3 0 2 5 i 11
Minnesota 3 1 0 4 2 9
Caroline 2 0 2 5 3 8
Charleston 2 1 2 8 5 8
Vancouver 2 1 0 2 1 6
Montréal 2 3 0 5 6 6
Atlanta 1 1 2 6 7 5
Seattle 1 1 2 3 3 5
Miami 1 4 1 7 11 4
Porto Rico 1 3 0 3 5 3
Rochester 0 3 1 0 4 1

Aujourd'hui
Montréal à Charleston. 19h30

Rochesler à Seattle, 22h

Penguins 4, Flyers 1

Pittsburgh à une victoire de la finale

m

TIM SHAFFER REUTERS

Ryan Malone lève les bras après avoir marqué un but aux 
dépens de Martin Biron, hier, en troisième période.

FRANÇOIS LEMENU

Philadelphie — Les bonnes 
équipes ont cette faculté de 
pouvoir préserver une avance. Les 

Penguins de Pittsburgh en ont fait 
une belle démonstration en l’em­
portant 4-1 dans le troisième 
match de la finale de l’Est, hier 
soir, au Wachovia Center.

Les Penguins mènent la série 3- 
0 et une quatrième victoire, de­
main soir, à Philadelphie, leur pro­
curera un billet pour la finale de la 
Coupe Stanley.

Les visiteurs ont marqué les 
deux premiers buts de la ren­
contre pour ne plus être rejoints 
par la suite. Ils se sont appliqués à 
bien jouer en défense, limitant les 
Flyers à 18 lancers.

«Us Penguins jouent ta trappe. 
Ils créent plusieurs revirements pour 
obtenir des occasions de marquer», 
a déclaré l’entraîneur des Flyers, 
John Stevens. «Les Penguins savent 
aussi protéger une avance, a-t-il 
ajouté. Un joueur comme Sergeï 
Gonchar arrive à contôler le jeu.»

Marian Hossa {1‘ et 8’), Ryan 
Whitney (1") et Ryan Malone (4' j 
ont eu raison de Martin Biron. RJ. 
Umberger (lO) a réussi l’unique 
filet des Flyers.

Michel Therrien était évidem­

D allas — Les Stars de Dallas ti­
rent de l’arrière 3-0 face aux 

Red Wings de Detroit en finale de 
l’Ouest, mais ce qui est encore 
plus inquiétant pour eux, c’est 
qu’ils n’ont jamais eu les devants 
jusqu’ici dans la série.

Comment peuvent-ils envisager 
de gagner quatre matches d’affilée 
dans un tel contexte? C’est une 
tâche qui peut sembler impossible. 
Après l’entraînement, hier, les 
Stars parlaient de jouer pour la 
fierté, ce soir, espérant au moins

ment fier de sa troupe. «Nous 
avons une jeune équipe qui fait 
preuve d’une belle maturité, a-t-il 
dit. Tous les joueurs ont pris l’enga­
gement de bien jouer défensivement. 
C’est ce que j’aime. En jouant de cet­
te façon, on se donne toujours une 
chance de gagner.»

Les Flyers n’auraient pu imagi­
ner pire scénario pour entre­
prendre le troisième match de la 
série. Les Flyers ont rapidement 
concédé deux buts aux Penguifts 
avant de réduire l’écart de moitié 
au milieu du premier tiers.

Whitney a marqué un but chan­
ceux à 5:03 lorsque la rondelle a 
dévié sur le défenseur Jason Smi­
th, des Flyers. Le but a fait d’autant 
plus mal que Derian Hatcher se 
trouvait au banc des pénalités pour 
avoir accroché Evgeni Malkin. 
Une pénalité limite même avec la 
nouvelle application des règle­
ments.

Hossa a doublé l’avance des 
Penguins à 7:41 à la suite d’une 
belle percée en solitaire. Après 
s’être détaché de Jeff Carter, Hos­
sa s’est servi de Lasse Kukkonen 
comme écran pour surprendre Bi­
ron d’un lancer balayé.

«C’était très important de prendre 
les devants. Ces deux buts ont fait tai­
re la foule, a indiqué Therrien.

prolonger la série jusqu’à un cin­
quième match à Detroit

«Nous sommes tous honnêtes, a 
mentionné l’attaquant Brad Ri­
chards, des Stars. Nous sommes 
dans une situation difficile. Mais un 
revirement favorable ou deux, un 
peu plus de concentration dans cer­
tains aspects, et la victoire est à 
nous. C’est comme ça que nous de­
vons voir les choses. Il s’agit de ga­
gner un match, et puis ensuite qui 
sait quelle genre de séquence nous 
pou vons amorcer.»

Nous avons fait la même chose à 
New York. C’est jamais facile d’arri­
ver dans un nouveau building. 
Notre plan de match était d’attaquer 
et d’enlever l’énergie que la foule au­
rait pu transmettre aux Flyers.»

Les Penguins ne sont pas seule­
ment une machine à marquer des 
buts. Ils peuvent aussi exceller en

Son coéquipier Mike Modano a 
parlé de tenter de «rendre les 
choses intéressantes, prendre 
confiance, créer un petit doute dans 
leur esprit, peut-être, rendre les 
choses difficiles.»

Les Stars devront trouver 
quelque chose, parce que jusqu’ici 
en séries, les Wings n’ont pas joué 
de façon à douter de quoi que ce 
soit. La meilleure équipe de la 
LNH en saison régulière a été en­
core meilleure en séries. Les 
Wings y montrent une fiche de

défense. Ils l’ont démontré en 
deuxième période en limitant les 
Flyers à trois lancers. Carter a 
réussi deux de ces tirs.

On peut déjà rêver d’une série 
Detroit-Pittsburgh après cette vic­
toire convaincante des Penguins.

La Presse canadienne

11-2 incluant neuf gains d’affilée, 
un record d’équipe en matches 
d’après-saison. Un gain mercredi 
les enverrait en finale de la coupe 
Stanley pour la quatrième fois en 
11 saisons.

Le gardien des Red Wings, 
Chris Osgood, montre une fiche 
de 9-0 lors des présentes séries. 
Le dossier de son vis-à-vis Marty 
Turco contre les Wings, en car­
rière, est maintenant de 2-13-5.

Associated Press

Lionel Messi veut 
rester à Barcelone
Madrid — L’attaquant argentin 
du FC Barcelone, Lionel Messi, 
qui serait suivi par Chelsea, a af­
firmé hier vouloir rester au sein 
du club espagnol. «Je suis un 
joueur du Barça et c'est le plus im­
portant», a-t-il déclaré à la radio 
La Red, après avoir été interrogé 
sur l’éventuel intérêt du club an­
glais. «J’ai entendu dire que Chel­
sea m'appréciait et je suis très fier 
qu’un aussi gros club s’intéresse à 
moi mais je suis heureux ici», a 
ajouté l’international argentin, au­
torisé lundi par le Barça à dispu­
ter le tournoi de football des Jeux 
de Pékin. Âgé de 20 ans, Messi, 
dont le contrat au FC Barcelone 
court jusqu’en 2014, était arrivé 
en 2000 dans le club catalan, où il 
a évolué dans les équipes de 
jeunes avant d’intégrer l’effectif 
professionnel lors de la saison 
2004-05. - Agence France-Presse

Yzerman intronisé
Le patineur de vitesse courte piste 
Marc Gagnon, l’ex-champion du 
monde poids lourd Lennox Lewis, 
l’équipe de relais championne 
olympique au 4 x 100 mètres, le 
hockeyeur Steve Yzerman et la na­
geuse Nancy Garapick ont tous été 
admis hier au Temple de la renom­
mée des sports canadiens. Gagnon 
s’est illustré en patinage de vitesse 
courte piste, gagnant cinq mé­
dailles olympiques. C’est l’athlète 
masculin au Canada qui a rempor­
té le plus de médailles dans l’histoi­
re des Jeux olympiques d’hiver. Le­
wis a enlevé la médaille d’or aux 
Jeux de Séoul en 1988. Chez les 
professionnels, il a décroché le titre 
du WBC. Donovan Bailey, Bruny 
Surin, Glenroy Gilbert, Robert Es- 
mie ont fait la fête aux J eux olym­
piques d’Atlanta en 1996, devançant 
les Américains pour rafler la mé­
daille d’or. Yzerman a passé toute 
sa carrière avec les Red Wings de 
Detroit D a pris sa retraite en 2006, 
occupant le sixième rang des mar­
queurs de tous les temps et le hui­
tième pour les buts en saison régu­
lière. - La Presse canadienne

Les Wings tout près de la finale
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100*199 IMMOBILIER RÉSIDENTIEL
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251 *299 Location
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ET DE SERVICES
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LES PETITES ANNONCES
DU LUNDI AU VENDREDI
DE 8 H 3 0 A 17H0Ô

Pour placer, modifier ou annuler votre 
annonce, téléphonez avant 14 h 30 

pour l’édition du lendemain.

Téléphone: 514-985-3322 
Télécopieur: 514-985-3340

petltesannonces 0 ledevolr.com
Conditions de paiement : cartes de crédit

IEXBRESS

ioo 130 135 160
VISITES LIBRES

ILE RATON condo S' -, terrasse, 
315 000 $. tt. les dimanches 14h- 
16h. 514 333-0799,514 743-6640

101
PKOPRIÉIÉS À VENDU!

VAUDREUIL-SUR-LE-LÀC
bord du lac des Deux-Montagnes 
face au coucher de soleil, cottage. 
3 niveaux. 3 ch. 2 sdb. foyer bois, 
potager, jardin fleun, 27 618 pc. 

890 000$, 450 424-6127

NUISONS DE CAMPAGNE

BORD DE L'EAU A BERTHIER

lOpces, compl. réno. garage. 

30x44.accès à l'eau. 450 7534)214

134
FERMES, FERMETTES, TERRES

HEMMINGFORD. 68 acres.

34 cultivés, 34 boisés, 2 granges, 

1 écurie, très grande maison de 
plus de 4300 pc. 6 ch. ou plus. 

379 000 $. 450 247-0070

IEMAINS
STE-MARGUERITE-ESTÉREL

VUE VUE VUE. ACCÈS AU LAC 
MASSON (NAVIGABLE) 

Magnifiques terrains de 33 000 p.c. 
et plus. Olivier, 514 704-6060

160

APPAWEMEN1S fl 
LOGEMENTS À LOUER

AHUNTSIC 31/2 DEMI S-SOL
1 c.c fermee. Tout rénové. 

Entrée lav-sec. 575$rm tt inclus. 
514651-2112

Sudoku par Fabien Savary
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Niveau de difficulté : MOYEN 0862

Placez un chiffre de 1 à 9 
dans chaque case vide. 
Chaque ligne, chaque 
colonne et chaque boîte 
3x3 délimitée par un trait 
plus épais doivent 
contenir tous les chiffres 
de 1 à 9. Chaque chiffre 
apparaît donc une 
seule fois dans une ligne, 
dans une colonne et dans 
une boîte 3x3.

Solution du dernier numéro

9 1 8
7 y.2
4 3 6

2 3 6
9 14
8 7 5

7 ! 8.4
638
9 12

8 JL 7 3 4 1-6 9 8
5 2 6

1 2 5 347
3 6 4 7 . 5l2 1 8 9
6 8 , 3 5 .y7 4 9 1
2 4 9 1 [ 6 I 3 B 7| 5
5 7 1 4 8 9 2 6 3
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SUDOKU : le logiciel
10 OOO sudokus inédits de 4 niveaux de difficulté 

par notre expert Fabien Savary
En exclusivité sur le site des Mordus

www.les-mordus.com

APPAR1EMEN15 El 
LOGEMENTS À LOUER

PLATEAU
GILFORD. GR. 100 m2

Sal. S-diner. cuis, aire ouv 
3 c.c, une dble. Refait à neuf. 
Élec.. murs, moulures, plan., 
cuis., sdb. Élégance, bon goût, 
qualité. Entrées. Munie gr. terr. 
arr. 10 m2, Fen neuves. 
H-duplex. 2 pas métro Launer. 
Près serv. Proprio occ bas. 
Fleurs, déneigement inclus. 
Réf, 1800$/m

514 521-3399

chaude, internet SF. balcon, 
secteur tranquille. Idéal pour 
prof, ou pied-à-terre pour 
couple.

975S/M 514 521-7421

PLATEAU
GRAND 3 PCES 50M2
1 c.c. fermée. Refait à neuf. 
Bois franc Mur en brique.

AHUNTSIC 61/2 Très grand ♦
salle-d’eau Bas tnplex 4 c.c. * s- 

sol fini + sdb Double garage. 
Près Collège Regma-Assumpta 

1850$ m 514 387-0045

AHUNTSIC spacieux 61/2
Cutsme rénovée, foyer, piscine 

creusee. garage double. Vue sur 
l’eau 1600$ m 514 561-2112

AHUNTSIC - 4 ’î haut de triplex
Près des services. "45$ mois

450 443-2386

AHUNTSIC • 5 «
2*. soleil, tranquille, cuisine »éno. 

balcors. n-fumeur. chauffe
865$/mois. 514 389-1928

AHUNTSIC • Bachelor
1 ’ *. demi s-sol. meublé, chauffe, 
èiectncite. 2 min. Henn-Bourassa

Réf. 340 fc'ms. 514 389-2074

AHUNTSIC 0, 5 1/2 2 c.c. 2e
Ensoiei'lé. parc Juiiet Balcons 
Chauffe 870$ m 514 385-0232

AHUNTSIC 512. tranquille, stat. 
cour, cabanon rdc pi. bots franc 
n mm S62$ -e- 514 404-1946

BROSSARD GR. 41/2 S-SOl
2 c.c Rénové Sem -chauffe 

Ent. tav-sec Stat ou terminas 
Jum 50C$m 450 926-0536

CON -61/2 rénové, chauffé. Ht
duplex PrèsUdeM Gar Stat Juil­
let 4i 8 527-8574 gida$@totai net

160

APPARIEMENTS El 
LOGEMENTS À LOUER

CENTRE-VILLE - Jardin Windsor
16e. vue fleuve, grand 3 1/2 + den.

5 électros, garage int. Juillet. 
1400$ 514 409-5104

CÔTES DES NEIGES 3 c.c.
1 bureau et 2 sdb. Garage et Stat 
Chauffé 1550$m 514 487-1236

DISCRIMINATION
INTERDITE

La Commission des droits de la 
personne du Québec rappelle que 
lorsqu'un logement est offert en lo­
cation (ou sous-location), toute per­
sonne disposée à payer le loyer et 
à respecter le bail doit être traitée 
en pleine égalité, sans distinction, 
exclusion ou préférence fondée sur 
la race, la couleur, le sexe, la gros­
sesse, l'orientation sexuelle, l'état 
civil, l’âge du locataire ou de et à 
ses enfants, la religion, les convic­
tions politiques, la langue, l'origine 
ethnique ou nationale, la condition 
sociale, le handicap ou l'utilisation 
d'un moyen pour pallier ce handi­
cap.

EDOUARD-MONTPETIT
Coin Stirling, très grand 5 1,2,2e,

2 c.c., impeccable, cachet. 
900$ chauffé, équipé, eau chaude. 

Libre. 514 271-4168

MOREAU & SHERBROOKE
R.de c.1500 p.c.. aspect loft, réno­

ve avec goût, calme, bois franc, 
alarme, stat. Jardin. 2 min. métro.
’ 275$ (514)848-9770 / 206-9770

OUTREMONT-33 X 32.
Niveau terrasse. Prox. Bernard. 

Tt compris. Jardin pnvé. Charme 
Non-tum. Fêtards s'abstenir. Juin. 

950$, àfdiscuter si meublé 
514-244-9487

OUTREMONT - Rue Davaar
Beau 51 2. r de c , 2 c.c Cachet. 
Rénové. Stat Eau chaude inclus. 
Juin ou Juil. 1185$ 514 276-3192

OUTREMONT 5 rue tranquille
Près métro, parcs, commerces

Juillet. 865$/ms. 514 816-1689

OUTREMONT. RUE STUART
Près Bernard. Grand 91 2 

ht duplex très ensol. Non-fum. Nov. 
2 400$ chauffé. 514 271-6529

PLATEAU - St-Hubert/Duluth
Grand app. meuble, équipé. 3e.

2 pers. max. Menage inclus 
(2x mois), terrasse, ac. n-fumeur 

Poss garage inténeur.
1 850$. 514 281-1466

ROSEMONT (BeaubwvMasson)
4 ■- ensoleille. 2* d'un 2piex. 
bois franc. 1 c.c . 2 balcons

Juillet. 650$. 514 799-1909

VILLE RAY - Secteur *4
4 12 près métro impec . lattes, 
boisenes. grande cour, terrasse 
Juillet "50$ 514 983-7140

WESTMOUNT - CONDO
2 càc, demier etage. vue du parc, 

rénové. 6 electros, garage int. 
i 600 $mois. chauffe

514 984-9526/514 779-4417

163
Off RE À PARTAGER

Pied-à-Wre NDG MonW»l
Beau grand a ■ oesene la semai­
ne oeai pouf oea à tene (lund au 

vend! À cro* métro i services 
525V mors tout indus avec W 4 

boite vocale personnes 4 internet 
Ltn 15 mai. 514.978.2850 (oel)

405
UNIE ET SERVICES 
COMMUNAUTAIRES

405
SAN1É ET SERVICES 
COMMUNAUTAIRES

INTERVENANT(E)
EN SANTÉ MENTALE (LISTE DE RAPPEL) 

DANS UN CENTRE D’INTERVENTION DE CRISE

Fonctions principales : Intervenir auprès de per­
sonnes en situation de crise. Recevoir et évaluer les 
demandes de services, établir avec la personne un 
plan d’intervention, effectuer le suivi des personnes 
en besoin d’aide, leur procurer le soutien nécessaire 
dans leurs démarches et, les référer aux ressources 
appropriées suivant leurs besoins

Exigences minimales : Formation universitaire perti­
nente; expérience auprès de personnes suicidaires, 
expérience d’intervention en santé mentale; bilin­
guisme requis.

Salaire : $18.81 / heure
CENTRE L’AUTRE MAISON

sa/c Dirortion

5240, Wellington, Verdun H4H1M9 
télécopieur : 514-768-6462 
autremaison@qc.aira.com

165
PROPRIÉTÉS À LOUER

176
CHALETS À LOUER

AHUNTSIC - Maison unifamiliale
Clé en main ! Garage, 3 ch., a/c, 
s-sol fini, grande cour délurée.
Ubre.1 685$. 514 388-2183.

167
MEUBLÉS

PLATEAU, condo meublé neuf. 
3e. 2 ch. terr sur toit, foyer, tourbil­
lon. 1700p.c,neg. 514808-3798

HORS FRONTIÈRES EUROPE 
A LOUER

ST-FABIEN-SUR-MER 
Bas Saint-Laurent. Accès mer.

3 c.c., lav-vais. 750$/sem. 
Juin à sept 418725-3543 

bourik@globetrotter.net

ST-FULGENCE - Vue Saguenay.
3 c.c. Plage privée. Ferme bio. 

700$'sem. 418674-1787. 
www.lejardindesmomes.com

301
ŒUVRES D’ART

À PARIS - Montmartre
Près des vignes, charmant appt.
3 pièces, tout équipe, i à 4 pers 

Sem mois 450 677-3727

À PARIS - Marais 400 euros/sem 
Provence - Toulon 400euros+ 

xyzapi@yahoo.fr

A PARIS
Atelier meublé - juillet et août.

Équipe. 2 c.c., ensoleillé, 
calme, entrée prvée. jardin, 

sympathique quartier de Belleville, 
à 10 min de Châtelet en métro 

2400$ mois (650$ sem.)
(33)1.40.30.09.14 

nouxchnstian@yahoo corn

ROME (ITALIE)
Appt à louer 1 -4 personnes pour 

courts séjours. Pour le pnx. photos 
et description contacter

langlois _pauline@hotmail.com

MAISONS M CAMPAGNE 
A LOUER

GASPÈSIE Baie des Chaleurs
Paspébiac Maison à la semaine

1 800 483-0890
www.aubergeduparc.com/maison

MAISON SANTE Drts EASTMAN
Panorama excepfionnel. Iranquilite 

Sem. mois. 514 481-6352

PIERREVILLE prrtv St-François
Contort Iranquiiüe 3 Km village 

MHum à mi -sept.
Pnx abordaple 450 975-0515

176
CHALETS À LOUER

ESTRIE. 3 chalets sur une fermet­
te Baignade et randonnée. se<our 

1 semaine mm. 819875-1945

RECHERCHE TABLEAUX
R. Richard, lacourto, M - A. Fortin 

Hudon a- autres. 418 808-8742

307

LIVRER Cl DISQUES

'Librairie Bonheur d'occasion' 
achète à domicile livres de qualité 

en tout genre (514)914-2142 
4487 de la Roche/M1-Roya!

INSTRUMENTS DE MUSIQUE
MAGNIFIQUE PIANO À QUEUE

Marque X Kaway RX-1.5pi 5oo. 
Neuf Pnx 1' 750$. 450 857-0491

530

COURS

ATELIER D’ÉCRITURE A MTL
Avec rauteure. Sytvie Massicotte 

www.SYiYiemassicctte.ac.ca
Info / inscriptions : 450 247-0489

540
SANTÉ PRODUITS NATURÉS

FERME CERTIFIÉE 
BIOLOGIQUE
MONTtRÉGIE

Avec éthique végétalienne 
Recherche cüenls végétaliens, 
végétariens ou en devenir. 
Pour achat direcl à la ferme 
Légumes Irais, séchés et 
lacto-fermentés

De pliet à octobre 
Pour réserver 450 659-3556

Perrier, Luc, Poète 
1931-2008

À Montréal, le 11 mai 2008, à l’âge de 76 ans, est 

décédé monsieur Luc Renier, conjoint de Mariette 
Latreille. Il laisse aussi dans le deuil ses enfants Patrice, 
Martin (Anne-Marie Chatel) et Michel, sa petite-fille 
Chloé et sa maman Isabel Marco, ses frères et sœurs 
Suzanne (Camille Boisvert), Hélène, Lucille, Monique, 
Louis (Danielle Locas), Claude, Céline, Jules (Micheline 
Girard) et Marcel ainsi que de nombreux parents et amis. 

La famille recevra les condoléances au salon funéraire : 

A ifïi’.i Dttlïsif-î;

MEMORIA
2645, Henri-Bourassa £., Montréal 
www.memoria.ca 514 277.7778

le vendredi 16 mai de 11h a 12h30. Les funérailles 
seront célébrées le vendredi 16 mai a 13h, en l’église De 
la Visitation, 1847, bout Gouin est. Au lieu d’envoyer des 
fleurs, les gens sont invités à faire un don à l’organisme 
de leur choix.

Four publication section décès
*SaBr nrc'Qiof^ÈRfeme'TOT’el com

7590, rue Mont-éwaiCsi • - . - .Mor-trèai (Québec! HzMriC? fTK^mQr

Téiècopreur (514) 535*wwwJenwmarieUwn

542

MASSOTHERAPIE

SERVICE PERSONNEL 
MAINS MAGIQUES. Meilleur 

massage, 450321-0084

695

AUTOMOBILES

A QUI LA CHANCE JAGUAR

XJ6 9i. Al. 214000 kilo, c.d toit 
ouvrant, négo. 514 808-3798

INFINtTV G35 2003 tt équipée.
GPS. temme propriétaire. Platine. 

17 500$ 514 206-1940

La sclérose 
en plaques 
ne bouleverse 
pas que la vie 
d’une seule personne 
à la fois.
Elle bouleverse 
des familles entières.

Société c anodin n#
Wl a» la tcléroM êfi pioquti

AVIS
À TOUS NOS ANNONCEURS

Veuillez, s'il vous plaît, prendre 
connaissance de votre annonce et 
nous signaler immédiatement toute 
anomalie qui s'y serait glissée.
LK DKVOIl! ne sera pas responsable 
des erreurs répétées.
Merci de votre attention.
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